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-en bois et couvertes en zinc dont la moitié sont en ce moment dé ertes et le4
autres habitées par des noirs et des hommes de couleur des Antilles, des
Chinois; çà et là, des tranchées profondes, séparées par de longues solutions
de continuité, tel est l'aspect gènéral du canal qui n'a de complètement achevé
que quelques kilomètres du côté de Colon et du côté de Panama.

Les deux petites rivières Chagres, 'coulant de l'est à 7'ouest et se jetant
dans le Pacilfique près de Panama et liio-Grande, ayant une direction opposée
et se jetant dans le golfe du bexique, donnent évidemment un bon appoint
au canal; mais, outre que leur lit est trop bas et trop resserré, la partie élevée
où ces rivières prennent en sens opposé leur source, demande un travail
qigantesque. Quant au pays il est très accideaté et parait être d'une 'ertilité
exceptionnelle. Nus avons vu là des plantations de bananiers, comme je
n'en ai rencontré nulle part, même aux Antilles. C'est-ino suite de mornes et
de vallées de terrains séparés par de petites et nombronses vallées. Une
luxuriante végétatien les couvre.' Le canal aurait. donné à toutes ces terres
hautes et basses une véritable valeur, et la compagnie aurait pu en retirer de
gros bénéfices. Mais, hélas! le canal est à peine commencé, et les 1,500
millions gisent avec les machines et le gros matériel dans les tranchées à
demi comblées cü la rouille les a déjà dévorés. (1)

Parlis à 7J heures de Colon, nous arrivons à Panama à l0½. C'est une ville
assez coquette si l'on en juge par le premier aspect. Assise au fond du golfe
du même nom, elle est dominée par une montagne assez élevée qui a bien pu
être dans le passé un volcan. Sur le flanc de la montagne, on aperçoit les
beaux établissements de la compagnie du Canal, qui dominent la ville.

Panama ne jouit pas d'une très bonne réputution sanitaire ; la fièvre jaune
y règne à peu près continuellement au roins à l'état endémique. Ses rues
sont loin d'être, pour la propreté et l'entretian, ce quelles do,;raient être. Les
eaux y sont mauvaises; la mer à la marée descendaote ldisse découverte une
partie de la baie.

Comme Colon, Panama fait partie de la Colombie, laquelle s'étend, dans
l'isthme, jusqu'à la petite républiquo du centre Auiérique, le Nicaragua. Il
se fait là un grand commerce. La côte nord, à partir <te San Francisco, et la
côte sud du Pacique, à partir de Valparaiso, aboutissent à Panama, et le
chemin de fer lui apporte les marchandises et les voyageurs venant à Colonde
tous tes points de l'Europe, de Saint-Nazaire par les transatlantiques, de
Londres par les steamers du Royal-Mail, de New-York par un serîice régulier
de bateaux à vapeur.

La popu'ation varie de 30 à 40.000 àmes
C'est le siège d'un évêché. Il n'y a de congrégations que les Filles de la

Charité. A Colon il y a un seul psôtro qui a le titre et les fonctions d'tu-
ménier de l'hôpital français fond" par la Compagnie.

Sur tout le pa-cours du chemin de fer à voie étroite do Colon à Panama,
nous n'avons ras aperçu une seule chapelle et la ville de Panama ne paritù
pas avoir beaucoup de prêtres.

Panama n'a pas, comme Colon, de qaais que les grands navires puissent -
accoster. Lts navires de fort tonnage sont obligés de mouiller au large et à
une assez grande distance de la ville au nord, à l'abri de deux !les.
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(t) Ce récit confirme parfaitement celui de Drumqnt.


